
festeidelihés, 'de'joncs, de mousses, etc., on peut les *Si l'on excepte l'hiver, les cendres peuvent étre répan-
fre dîsparaîtrespar ,l'emploi' réit'érddei"'*endies, et, : i l diñe~Îl les différente"aasols'dýl'aée.-Ell d-ivent
t'un' certain .tenps, onïvoi éé herbes de mauvaise être 'emplóées biin èoh'es, uudéé niilès utilise pasau

-atoe, rempaées pade pur lsee leur a'g ciitionIl itmpore'de-les conserver dans
; ne"'alit''.''" uà>cndroit; où ellés èoicit à l'h^bri':dâ lihdimidité. :I[fäu

lfIl'ontrépafld"des'edrésu lempoisamésm de bonne veiller à e'que. leurrépartition à a surface du sol se fasue
heure, elles ;ont îl'effot ë.denT'.ié'nér'' la ë Oissance,':p'àrõe a'ssi unfn 0 queosible.Elléèindoivent être en-
qu elles pont lia.propriété d'absorber et do retenir la chaleur terrées que légèrement, et, dans le. plus grand- nombre;des

. du-sóloilfölleVsont aussi d'un grand service pour lés navets cas, un simple hersage suffit pour les-plaeoerà une profon-
.,.qprodu isant.un ·pIns grand r.endenient dans la colte.que deur convenable. Ce n'est que quand 'on 'fait usag* de doses
nyipeut-'l faire le fumier 'décomposé;' On se sert nssi de très-levées que l'on a recours à là 'chairte pourles reo-

'jeendra 'pour arreter la fermentatien trop rapide du fumier vrir, et encore'le labou e doit-il être qu·e superficiel'
di .ouohes-chau'des-''et par là pouvoir en 'régler la chaleur. Les cendres lessivées se'répaudent*.queliuefois en 'iïême

ain; doit éviter dé' répandre les cendres immédiatement temps que la iemence..On l'applique ausai auie'réoltes',déL
après la pluie ou sur les he-b-es humides, car, en. restant ja levées, soit en auto'nine'soit au printemps. La pluie, ar-
adhéren'ts~aux fouilles, elles peiuvent en entamer leur tis- rivant après sn· épandage, favorise; son: action, et uneéa6.
u. :Ce" danger est surtout fort à craindre lorsque l'on fait cheresse opiniStre peut entraver ses-efFets. - '..

-gš '3do- oehdreà. très-riches.en alcalis (soude et potasse). ·.Les cendres lessivées conviennent. à toutes les récoltes,
On eiploie .ordinairenient les cendras à 'raison de 1½ aux légumineuses, aux céréales, aux--plaites oléagineuses,

iindt par arpent..,Ces: dosses' sont fort avantageusement etc. Sur:les terrains cendrés, les céréales sont moins .expo.
,augmentées dans les terres humides et sous les climats sées à la verse; la paille gagne de la'consistance et àoqiiert
brumeux. En Angleterre, suivant Sinclair, on en donne, assez de rigidité 'pour soutenir son épi sans fléchir.
au printemps, jusqu'à 3 minote par arpent. Dans les montagnes, où l'on a à lutter contre un climat

'/effet des cendres à petite dose est peu durable et peu rigoureux, dit Schwertz,.l'emploi de la cendre est indispin-
sensible au bout de deux.ans; on les alterne alors avec du sable pour la production du trèfle. Quelque bien qu'ait été fu-
feeer, .parce qu'elles sont encore plus profitables au sol si mé le seigle, si on ne 1e cendre pas, il ne vaut pas la peine de
q.n:- les emploie que tous les quatre ans, car lUnion du fu. semer ensuite de l'orge et encoré moins du trèfle. L'action
mier et des cendres double réciproquement..leur action, et de ce précieux engrais est telle,-qu'au sommet du Saharfen-
ee mélange augmente beaucoup la fécondité.du sol., . berg, haute montagne .en Westphalie, le trèfle peut encore

ji' le's~endres de bois proprement dites,, leu plus es- être pâturé en automne, 'après avoir donné deux' boines
Ïimées sont 'celles d'orme, de hêtre, de chêne, de frêne. Les coupes dans l'année. Même dans la seconde année, le trèfle
n.oi-s, bodnes' >ozt celles. de tremble, d'aune, d'épinette y donne encore souvent deux coupes.

et* d.'sayin.* Parmi les' plantes herbacées, les tiges .t tabac, Répandue sur.les prairies, la oendre lessivée y produit
de p"aõ't,' de fnugè'ie, de "topinambour, de blé.d'inEe et de des effets fort remarquables: elle- améliore la qualité de
f e uwt celles qui fournissent les meilleures cendres. l'herbo et augmente les produite.

Ou emploie ordinairement les cendres 'à la dose de deux
NDRES LEs5SIVEs. à trois minets par arpent, et le sol s'enressent pendant deux

ans. Cette quantité peut être trop élevée pour les terres 1-
Les 'cendres lessivées. son d'un emploi.beaucoup pus gères, mais on l'accroîtra avec avantage dans les* terres

Ag'tent en agriculture que les cendrea de bois neuves dont forte. et humides.
l'industrie .s'enpare pour différents usages;'ciroonnance Les cendres; appliquées aveo discernement, influent sana

in é leur doute d'une manière fort heureuse sui les récoltes ; mais
Ureuse' pour:e cultivateur. Colles.là sont· livrées à nos nam- elles ne peuvent pas, à elles seules, iaintenir.l'équilibre de
gnea:par'les savoneries, les'-blanobisseries, les 'fabriques fécondité d'une- exploitation: l'expérience a fréquemment
lealpêtre. Les traitements auxquels elles ont'été soumises déiontré que pour soutenir leurs effets, le concours des fa-

4s ont, .en-grando.partie, dépouillées des scels'solubles, mais miers d'étable est néesasaire. C'est par l'emploi alternatif
elesn'on sont cépendant pas complètement épuisées. . ou simultané de 'cos deux agents, que l'en obtient les rénul-

'ýc,%L'application -des' ceidres••vives' réclame 'certaines' pré. tat Iles plus remarquables. Dans les pys'où Tl'on en cou.
eattionsar.'ellest pèuverit brûlèrles o~rganes foliacés; 'la onait le mieux le prix et l'usage, observe Puvis, on est resté
eudro lessivéoe e'referniiant- plus 'qu'une faible proportin n que, comme pour L'emploi du la marne *et' de la
de sels;alcaliis, n'expose pas an mêmedanger'-Outre les ai. chaux, l'union du fumier avec les cendres double récipro.

'Mates do potasse.et de:soude,-on retrouve' naturellement quement·leur action," et que ce mélange aocrnît beaucoup
4aús;les·oendres·lessivées toutòs'lcs matièresinsolubles, le la fécondité naturelle du sol.pohe t.sao totoïreux; ce les qui p e Lagronome Schwertz* professait u'ne opinion analogue.essateriese ýontneter outre , cel qui provien'non Après avoir,signalé, l'applicationalternative des fumiers eteforte, jen outre, aican pour de "des cendres comme.fort avantageuse,;il ajoute: Il doit 4tre1.0hrauxlassez fre'ajcutée;jýcndant* la fabrication Pour 'don.-àpfibeenog'plurIe dÏégr* àato

à la potb eor d'apphquer.les deux engrais à la'foi.
-Les cendrcs-lessivées se: montrent surtout efioàces dans a terre, en.proportionnant laquantité de chacun.

loa-.terres argileuses, ellès sontxmoins-profitables aur :ter;es i.
1égères,,à moins que celles-ci ne soient riches en' débris or. REVUE D A :'SEM 'NE
gaipques. On peut les associer avsntugeusement:aux enfouis.
.sements varts.,Elle produisent de très-bons effets dans les Les journazx apportés d'Europe'par les dernors bateaux,'sol:hmides, sauf dans les 'snnécs pluvieuses. Il importe nous entretiennent souvent de la situation religieuse dé

ne pas en faire usage. dans dcs terrains cèles l'Angleterre, notre mère-patrie. Il n'est·point'de-èmainea
o a car elles yreatent sanction.t qq de la - overion a atholioisme-'de
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